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SHRI PEURMATMEUNÉ NEUMAH 
 

L'ONZIEME CHAPITRE 
 
 
 
 Dans le chapitre précédent le yogeshveur Seigneur Krishne a décrit en bref ses 
significatifs essentiels, mais Arjun les avait sentis encore plus.  Arjun a dit qu’il ne lui restait 
aucun élément de doute après avoir entendu ce pouvoir de Seigneur Krishne.  Mais “je voudrais 
regarder tous ce que vous venez de décrire”.  Ecouter la réalité et voir la réalité ce n’est pas la 
même chose.  Lorsque Arjun a vu cette forme immense, il a été terrifié et il a prié à Seigneur 
Krishne.  Un savant, est ce qu’il a peur ?  Est ce qu’il lui reste encore d’envies ?  Non !  Le savoir 
de niveau supérieur reste  toujours caché.  Mais il nous encourage bien-sûr à augmenter la 
connaissance.  Alors Arjun prie - 
 
 
 
arjuna uvāca 
madanugrahāya paramaṁ 
guhyam adhyātmasamjñitam, 
yat tvayo’ktaṁ vacas tena 
moho’yaṁ vigato mama (1)  

AOw©Z CdmM 
_XZwJ´hm` [a_ß Jw̄ _‹`mÀ_gßokV_≤$& 
`Œd`m{∑Vß dMÒV{Z _m{hm{@`ß odJVm{ __$&&1$&& 
 

 
 Mon Seigneur !  Grâce à vous, il ne me reste plus de doute par suite de votre conseil - le 
secret qui nous conduit au spritisme.  Je suis devenu savant. 
 
 
bhavāpyayau hi bhūtānāṁ 
śrutau vistaraśo mayā, 
tvattaḥ kamalapattrākṣa 
māhātmyam api cā’vyayam (2)  

^dmfl``m° oh ^yVmZmß lwVm° odÒVaem{ _`m$& 
ÀdŒm: H$_c[Ãmj _mhmÀÂ`_o[ MmÏ``_≤$&&2$&& 

 
 
 
 O Keumelnétre !  Vous m’avez fait écouter l’origine de la vie et même la fin de tout 
l’univers.  
 J’ai entendu aussi votre influence éternel. 
 
 
evam etad yatha tthā tvam 
ātmānaṁ parameśvara, 
draṣṭum icchāmi te rūpam 
aiśvaraṁ purus ̣ottama (3)  

Ed_{V⁄WmÀW Àd_mÀ_mZß [a_{úa$&| 
–ÓQw>o_¿N>mo_ V{ Í$[_°˚daß [wÈfm{Œm_$&&3$&& 

 
 
 
 O Peurmeshveur !  Vous êtes certes comme vous dites, mais je n’ai qu’entendu.  Alors, 
O purshotteum !  je voudrais voir cette forme puissante exceptionnelle. 
 
 
 



manyase yadi tac chakyaṁ 
mayā draṣṭum iti prabho, 
yogeśvara tato me tvaṁ 
darśaya’tmānam avyayam (4)  

_›`g{ `oX V¿N>∑`ß _`m –ÓQw>o_oV ‡^m{$& 
`m{J{˚da VVm{ _{ Àdß Xe`mÀ_mZ_≤ AÏ``_≤$&&4$&& 

 
 
 
 Mon Seigneur !  Si c’est possible que je puisse voir votre forme immense, O Yogeshveur! 
montrez moi cette forme éternelle. 
 
 Là le yogeshveur ne lui oppose pas du tout.  Car il lui avait déjà dit “T’es mon disciple 
unique et mon cher ami”.  Alors il montre joyeusement sa forme.  Seigneur Krishne dit - 
 
 
śrībhagavān uvāca 
paśya me pārtha rūpāni 
śataśo’tha sahasraśaḥ, 
nānāvidhāni divyāni 
nānāvanrṇākṛtīni ca (5)  

lr^JdmZwdmM:  
[Ì` _{ [mW© Í$[moU eVem{@W ghÚe:$& 
ZmZmodYmoZ oXÏ`moZ ZmZmdUm©H•$VroZ M $&&5$&& 

 
 
 
 Parth !  Regardes ma forme multiple où il y a des milliers variétés et des types nombreux. 
 
 
paśyā’dityān vasū rudrān 
aśvinau marutas tathā, 
bahūny adṛṣt ̣apūrvāṇi 
paśyā ścaryāṇi bhārata (6)  

[Ì`moXÀ`m›dgy›È–mZp˚dZm° _ÈVÒVWm$& 
]hˇ›`—ÓQ>[ydm©oU [Ì`m¸`m©oU ^maV$&&6$&& 
 

 
 
 
 O Indien ! Regardes les douze fils d’aditi, les huit vasus, les onze rudres, les deux 
ashvinikumars, les 49 meurud-geuns et d’autres espèces que tu n’as jamais vu et auxquels tu 
n’as jamais pensé. 
 
 
ihai’kasthaṁ jagat kṛtsnaṁ 
paśyā’dya sacarācaram, 
mama dehe guḍākeśa 
yac cā’nyad draṣṭum icchasi (7)  

Bh°H$ÒWß OJÀH•$ÀgZß [Ì`m⁄ gMamMa_≤$& 
__ X{h{ JwS>mH{$e `¿Mm›`X≤ –ÓQw>n_¿N>og$&&7$&& 

 
 
 
 Arjun !  Regardes tout l’univers avec tous les vivants dans le même place dans cette 
forme, vois tous ce que tu veux. 
 
 Comme ça le Supérieur continuait à lui montrer, mais Arjun  peuvait rien voir.  Alors, 
Seigneur Krishne s’est arrêté et il dit - 
 
na tu māṁ śakyase draṣṭum 
anenai’va svacakṣus ̣ā, 
divyaṁ dadāmi te cakṣuḥ 
paśya me yogam aiśvaram (8)  

Z Vw _mß e∑`g{ –ÓQw>_Z{Z°d ÒdMjwfm$& 
oXÏ`ß XXmo_ V{ Mjw: [Ì` _{ `m{J_°úa_≤$&&8$&& 

 
 



 
 Arjun ! tu n’arrive pas à me voir avec tes yeux et ta connaissance.  Donc je te donne la 
capacité divine de voir.  Là tu arriveras à sentir mon influence et le yogesheukti. 
 
 Grâce au yogeshveur Seigneur Krishne, Arjun a pu voir le surnaturel en même temps 
que Sanjay lui aussi recevai cette vue grâce au saint Vyas.  Tous que Arjun a vu, Sanjay aussi il 
a vu les même choses et par suite de cette vue, Sanjay a aussi gagné la bonté.  Alors, Seigneur 
Krishne est yogi. 
 
Sanjay dit - 
 
 
saṁjaya uvāca 
evam uktvā tato rājan 
mahāyogeśvaro hariḥ, 
darśayām āsa pārthāya 
paramaṁ rūpam aiśvaram (9)  

gßO` CdmM:  
Ed_w∑Àdm VVm{ amO›_hm`m{J{úam{ hna:$& 
Xe©`m_mg [mWm©` [a_ß Í$[_°úa_≤$&&9$&& 

 
 
 
 O Majesté !  Puis le yogeshveur le plus grand de tous, a montré sa forme divin munie de 
gloire, à Arjun.  Un yogeshveur c’est celui qui est un yogi lui même et qui est capable de 
transmettre le yog aux autres.  “Heuri”, c’est celui qui enlève tous.  Si on n’enlève que des maux 
et on laisse le bonheur, les malheurs y arriveront certemment.  “Heuri” c’est celui qui peut donner 
fin à tous les pêches et qui nous donne sa gloire après avoir enlever tous ce qui est mondain.  Il a 
montré sa forme divin à Arjun. Cette forme était devant lui. 
 
 
anekavaktranayanam 
anekādbhutadarśanam, 
anekadivyābharaṇaṁ 
divyānekodyatāyudham (10)  

AZ{H$d∑ÃZ`Z_Z{H$mX≤^wV-Xe©Z_≤$& 
AZ{H$oXÏ`m^aUß oXÏ`mZ{H$m{⁄Vm`wY_≤$&&10$&& 
 

 
 
 
 Muni de plusieurs bouches et des yeux, des vues incroyables, portant des tenues 
d’extraordinaires, les armes divins à la main - 
 
 
divyam̄lyām baradharṁ 
divyaganadhānulepanam, 
sarvāścaryamayaṁ devam 
anantaṁ viśvalomukham (11)  

oXÏ`_mÎ`mÂ]aYaß oXÏ`J›YmZwc{[Z_≤$& 
gdm©¸`©_`ß X{d_Z›Vß odúVm{_wI_≤$&&11$&& 
 

 
 
 
 La guirlande et les vêtements divins, la parfum divin, surprenant, la largesse illimitée, 
c’est ce qu’Arjun voit à l’emploi de la capacité surnaturelle. 
 
 
divi sūryasahasrasya 
bhaved yugapad utthitā, 
yadi bhāḥ sadr ̣śī sā syād 
bhāsas tasya mahātmanaḥ (12)  

oXod gy`©ghÚÒ` ^d{⁄wJ[XwoÀWVm$& 
`oX ^m: g—er gm Ò`mÿmgÒVÒ` _hmÀ_Z:$&&12$&& 

 



 
 
 Sanjay dit - O Majesté !  Le brillance de cet Etre Supérieur omniprésent est beaucoup 
plus que la luminosité de milliers de soleils.  Seigneur Krishne est un Etre Supérieur, un 
yogeshveur. 
 
 
tairan’kasthaṁ jagat krtsnaṁ 
pravibhaktam anekadhā, 
apaśyad devadevasya 
śarīre pāṇḍavas tadā (13)  

VÃ°H$ÒWß OJÀH•$ÀÒZß ‡od^∑V_Z{H$Ym$& 
A[Ì`X≤ X{dX{dÒ` eara{ [m S>dÒVXm$&&13$&& 

 
 
 
 Arjun, le fils de Pandu (Pandu signifie la bonté et c’est ce qui donne lieu à l’affection) à vu 
tout l’univers ensemble dans cette forme divine. 
 
 
tataḥ sa vismayāviṣṭo 
hr ̣ṣṭaromā dhanaṁjayaḥ, 
praṇamya śirasā devaṁ 
kṛtān ̃jalir abhāṣata (14)  

VV: g odÒ_`modÓQ>m{ ˆÓQ>am{_m YZßO`:$& 
‡UÂ` oeagm X{dß H•$VmƒOoca^mfmV$&&14$&& 
 

 
 
 
 Puis Arjun plein de surpris et heureux adresse gracieusement un salut à l’Etre Suprême 
en disant - 
 
 
arjuna uvāca 
paśyāmi devāṁs tava deva dehe 
sarvāṁs tathā bhūtaviśeṣasaṁghān, 
brahmāṇam īśaṁ kamalāsanastham 
rs ̣īṁś ca sarvān uragāṁś ca divyān (15)  

AO©wZ CdmM:  
[Ì`mo_ X{dmßÒVd X{d X{h{ gdm™ÒVWm ^yVrode{fgßKmZ≤$& 
]´˜U_reß H$_cmgZÒW_•ft¸gdm©ZwaJmß¸ oXÏ`mZß$&&15$&& 

 
 
 
 O l’Etre Divin ! Je vois dans cette forme tout les divinités, tous les vivants, le Breuhma 
assis sur la lotus, le Mahadév, tous les saints et les serpents divins.  Ce n’était pas son 
imagination.   Il l'a vu en realité.  Ce n’est possible qu’avec la bénédiction d’un grand saint qui est 
un yogeshveur et qui nous donne le capacité de le voir. 
 
 
anekabāhūdaravaktranetraṁ 
paśyāmi tvāṁ sarvato’nantarūpam, 
nā’ntaṁ na madhyaṁ na punas tavā’diṁ, 
paśyāmi viśveśvara viśvarūpa (16)  

AZ{H$ ]mhˇXad∑ÃZ{Ãß [Ì`mo_ Àdmß gd©Vm{@Z›VÍ$[_≤$& 
Zm›Vß Z _‹`ß Z [wZÒVdmqX [Ì`mo_ odÌd{úa odúÍ$[$&&16$&& 

 
 
 
 O Maître de l’univers !  Je vois vos mains, votre estomac, votre bouche et vos yeux 
nombreux, en formes innombrables.  O forme universelle !  Je ne vois ni votre origine ni la 
présent, ni la fin - c’est à dire - je n’arrive pas à deviner le début, ni le présent ni la fin. 
 
 



kirīṭinaṁ gadinaṁ cakriṇaṁ ca 
tejorāśiṁ sarvato dīptimantam, 
paśyāmi tvāṁ durnirīkṣyaṁ 
samantād, dīptānalārkadyutim 
aprameyam (17)  

H$aroQ>Zß JoXZß MoH´$Uß M V{Om{amqe gd©Vm{ XrpflV_›V_≤$& 
[Ì`mo_ Àdmß XwoZ©ar˙`ß g_›Vm‘rflVmZcmH©$⁄woV‡_{`_≤$&&17$&& 
 

 
 
 Je vois que vous portez la couronne, le “Gueda" (= une massue), "le cheukre"; vous êtes 
lumineux par tout, plein de brillance, comme le feu ou le soleil brillant.  Donc c’est difficile à vous 
regarder ou saisir.  Voyant le yogeshveur Seigneur Krishne en cette forme, Arjun lui vénère- 

 

tvam aksaraṁ paramaṁ 
veditavyaṁ, tvam asya viśvasya 
paraṁ nidhānam, 
tvam avyayaḥ śāśvatadhar- 
magoptā, śanātanas tvaṁ 
puruṣo mato me (18)  

Àd_jaß [a_ß d{oXVÏ`ß Àd_Ò` odúÒ` [aß oZYmZ_≤$& 
Àd_Ï``: emúVY_©Jm{flVm gZmVZÒÀdß [wÈfm{ _Vm{ _{$&&18$&& 

 
 
 Mon Seigneur !  Vous êtes le savoir le plus supérieur qu’on doit connaître.  Vous êtes le 
soutien de ce monde; le savant de la religion vrai, vous êtes réel, l’éternel, je le crois:  Quelle est 
la forme de l’âme ?  L’âme c’est véritable, c’est la réalité, l’abstraite, l’éternelle.  Quel est ici la 
forme de Seigneur Krishne ?  Véritable, réel, abstraite et éternelle.  Donc c’est la même chose.  
Alors !  Après avoir réalisé le niveau divin, un grand savant se trouve au même état.  C’est pour 
ça que la Providence et l’âme - ils ont tous les deux les même caractères. 

 
 
anādimadhyāntam anantavīryam 
anantabhāuṁ śaśisūryanetram, 
paśyāṃi tvāṁ dīptahutāśavaktraṁ, 
svatejasā viśvam idaṁ 
tapantam (19)  

AZmoX_‹`m›V_Z›Vdr`©- _Z›V]mh˛ß eoegy`©Z{Ã_≤$& 
[Ì`mo_ Àdm XrflVh˛Vmed∑Ãß ÒdV{Ogm odúo_Xß V[›V_≤$&&19$&& 
 

 
 
 
 O Supérieur ! Je vois que vous n’avez ni un origine ni la fin, que vous êtes muni de 
capacité infinitif:  les mains innombrables, les yeux comme le soleil ou bien la lune, la bouche 
comme le feu brillant et vous échauffez l’univers par votre brillance. 
 
 
dyāvāpṛthivyor idam antaraṁ hi 
vyāptaṁ tvayai’kena diśaś ca sarvāḥ, 
dṛs ̣ṭvā’dbhutaṁ rūpam ugraṁ 
tave’daṁ, lokatrayaṁ 
pravyathitaṁ mahātman (20)  

⁄mdm [•WÏ`m{naX_›Vaß oh Ï`mflVß Àd`°H{$Z oXeÌM gdm©:$& 
—ÓQ>dmX≤^wVß Í$[_wJ´ß Vd{Xß cm{H$Ã`ß ‡Ï`oWVß _hmÀ_Z≤$&&20$&& 

 
 
 
 O Saint ! Vous occupez tout l’espace entre le ciel et la terre partout.  Tout le monde se 
sent terrifié en voyant votre forme d’extraordinaire. 
 
 
 
 



amī hi tvāṁ surasamghā viśanti 
kecid bhītāḥ prāñjalayo gṛn ̣anti, 
svastī’ty uktvā maharṣi- 
siddhasaṁghāh ̣ stuvanti tvāṁ 
stutibhiḥ pus ̣kat̄ābhih (21)  

A_r oh Àdmß gwagßKm odep›V 
 H{$oMX≤^rVm: ‡mƒOc`m{ J•Up›V$& 
ÒdÒVrÀ`w∑Àdm _hof©og’gßKm:  
ÒVwdp›V Àdmß ÒVwoVo^:[wÓH$cmo^:$&&21$&& 
 

 
 
 
 Les formes divins se trouvent annihilées en vous et plusieurs entre eux vous vénèrent.  
Les maharishis et les autres saints vous prient pour le bien être du monde. 
 
rudrādityā vasavo ye ca sādhyā 
viśve’śvinau marutaś co’ṣmapāś ca, 
gandharvayakṣāsurasiddhasaṁghā 
vīkṣante tvāṁ vismitāś cai’va sarve (22)  

È–moXÀ`m dgdm{ `{ M gm‹`m odÌd{@oÌdZm° _Èdúm{Ó_[mÌM$& 
J›Yd©`jmgwa og’gßKm drj›V{ Àdmß odpÒ_VmÌM°d gd}$&&22$&& 

 
 
 
 
 Rudre, Aditye, veusu, sadhye, vishwamitre, ashvinikumar, vasudév, les aïeuls et les 
gandheurves - les yeukshes - les diables et les grands saints ils sont tous surpris de vous voire et 
ils n’arrivent pas à vous comprendre, car ils n’ont pas cette capacité divin.  Avant Seigneur 
Krishne avait dit que les individus qui ont des sentiments diaboliques, ils me prennent comme un 
type ordinaire et non la forme Supérieur.  Bien que j’aies le corps d’humain, je suis à l’état divin 
de l’Etre Supérieur.  C’est la même forme qu’on voit ici en détaille, et qu’ils n’arrivent pas à 
comprendre. 
 
 
rūpaṁ mahal te bahuvaktranetraṁ 
mahābāho bāhubāhūrupādam, 
bahūdraṁ bahudaṁṣṭrākarālam, 
dṛs ̣ṭvā lokāḥ pravyathitās tathā’ham (23)  

Í$[ß _hŒm{ ]h˛d∑ÃZ{Ãß  
_hm]mhm{ ]h˛]mhˇÈ[mX_≤$& 
]hˇXaß ]h˛XßÓQ->mH$amcß  
—ÓQ≤>dm cm{H$m: ‡Ï`oWVmÒVWmh_≤$&&23$&& 

 
 
 
 O Yogeshveur le Guerrier !  Tout le monde et moi même je me sens terrifié en voyant 
cette forme immense vos bouches, yeux, mains, cuisses, pieds, estomacs nombreuses, les 
plusieurs mâchoires grandes:  Maintenant Arjun a peur de l’immensité de Seigneur Krishne. 
 
 
nabhahspṛśaṁ dīptam 
anekavarṇaṁ, vyāttānanaṁ 
dīptaviśālanetram, 
dṛs ̣ṭvā hi tvāṁ 
pravyathitāntarātmā, dhṛtiṁ 
na vindāmi śamaṁ ca viṣn ̣o (24)  

Z^: Ò[•eß XrflV_Z{H$ dU™ Ï`mŒmmZZß  
XrflVodemc Z{Ã_≤$& 
—ÓQ≤>dm oh Àdmß ‡Ï`oWVm›VamÀ_m Y•qV  
Z od›Xmo_ e_ß M odÓUm{$&&24$&& 

 
 
 
 O Vishnu ! vous vous trouvez partout comme un petit atome dans l’univers et vous êtes 
si lumineux et vous touchez le ciel, vous vous présentez en plusieurs formes, vos bouches 
ouvertes, vos yeux grandes et lumineuses, moi je suis pas très courageux naturellement et je 
n’arrive pas à supporter cette vue. 
 



 
daṁṣṭrākarālāni ca te mukhām 
dṛs ̣ṭvai’va kālānalasaṁnibhāni, 
diśo na jāne na labhe ca śarma 
prasīda deveśa jagannivāsa (25)  

XßÓQ->mH$amcmoZ M V{ _wImoZ 
 —ÓQ≤>d°d H$mcmZcgofi^moZ$& 
oXem{ Z OmZ{ Z c^{ M e_©  
‡grX X{d{e OJofidmg$&&25$&& 

 
 
 En voyant vos bouches grandes et brillantes avec les mâchoires énormes je n’arrive 
même pas à deviner les directions, je suis tout à fait confondu - en voyant les lumières par tout.  
Je ne me sent pas heureux en voyant cette forme divine.  O divinité!  O jeugennivas ! soyez 
content. 
 
 
amī ca tvạm dhr ̣tarāṣṭrasya putrāḥ 
sarve sahai’vā’vanipālasaṁghaiḥ, 
bhīṣmo droṇah ̣ sūtaputras 
tathā’sau, sahā’smadīyair api 
yodhamukhyaih ̣ (26)  

A_r M Àdmß Y•VamÓQ->Ò` [wÃm:  
gd} gh°dmdoZ[mcgå°:$& 
^rÓ_m{ –m{U: gyV[wÃÒVWmgm°  
ghmÒ_Xr`°ao[ `m{Y_wª`°:$&&26$&& 
 

 
 
 
 Tous les fils de Dhritterashtre et même les rois - ils vous pénétrent.  Le pitameuh Bhishm, 
Dronacharye, le kauravs et même les guerriers de notre côté -  
 
 
vaktrāṇi te tvaramāṇā viśanti 
daṁṣtrākarālāni bhayānakani, 
kecid vilagnā daśanāntareṣu 
saṁdṛśyante cūrṇitair 
uttamāṅgaiḥ (27)  

d∑ÃmoU V{ Àda_mUm odep›V  
XßÓQ->mH$amcmoZ ^`mZH$moZ$& 
H{$oMo¤cΩZm XeZm›Va{fw  
gß‘Ì`›V{ MyoU©V°ÈŒm_mL>°:$&&27$&& 
 

 
 
 
 Ils se pénétrent tous dans vos bouches munis des mâchoires immenses, puis certains 
d’eux se voient pulvérisés et enfoncés dans vos dents.  Ils y pénétrent avec une grande vitesse.  
Comment - 
 
 
yathā nadīnāṁ bahavo’mbuvegāḥ 
samudram evā’bhimukhā dravanti, 
tathātavā’mī naralokavīrā, 
viśanti vaktrān ̣y abhivijvalanti (28)  

`Wm ZXrZmß ]hdm{@Â]wd{Jm:  
g_w–_{dmo^_wIm –dp›V$& 
VWm Vdm_r Zacm{H$dram 
 odep›V d∑Ã `o^od¡dcp›V$&&28$&& 

 
 
 
 Comme l’eau de tous les rivières coule vers le mer, de la même façon ces grands 
guerriers se pénétrent dans vos bouches allumées.  C’est à dire bien qu’ils soient les grands 
guerriers vous vous rassemblez l’océan.  Ils ont minuscules par rapport à vous.  Pourquoi et 
comment est ce qu’ils y pénétrent ?  On l’explique par un exemple - 
 
 
 



yathā pradīptaṁ jvalanaṁ pataṅgā 
viśanti nāśāya samṛddhavegāḥ, 
tathai’va  nāśạya viśanti lokās 
tavā’pi vaktrān ̣i samṛddhavegāḥ (29)  

`Xm ‡XrflVß ¡dbZß [VΩ∂Sm  
odeo›V Zmem` g_•’d{Jm: & 
VW°d Zmem` odeo›V bm{HüÒVdmo[ 
 d∑ÃmoU g_•’d{Jm: &&29&& 
 

 
 
 Comme l’insecte qui pénétre le feu afin d’être détruit, tous ces vivants pénétrent vos 
bouches avec une grande vitesse, pour se mettre à la fin. 
 
 
lelihyase grasamānaḥ samantāl 
lokān samagrān vadanair 
jvaladbhih, tejobhir āpūrya jagat 
samagram, bhāsas tavo’grāḥ 
pratapanti viṣn ̣o (30)  

cm{oc¯g{ J´g_mZ: g_›Vm  
Îcm{H$m›g_J´m›dXZ°¡d©coÿ:$& 
V{Om{o^am[y`© OJÀg_J´ß  
^mgÒVdm{J´m: ‡V[p›V odÓUm{$&&30&& 

 
 
 
 Vous avalez tous ces univers et vous en sentez le goût.  O Etre Suprême, l’omniprésent !  
Tout l’univers s’échauffe par votre énergie fort.  Ça veut dire que tout d’abord la richesse 
diaboliques se trouve engouffré par le concept Suprême, puis on n’a plus besoin de la richesse 
divin.  Donc cette dernière aussi elle s’y réunit.  Arjun voit que d’abord les guerriers de côté 
kaureuvs puis les armées de son côtés ils pénétrent tous dans le Seigneur Krishne.  Il demande - 
 
 
ākhyāhi me ko bhavān ugrarūpo 
namo’stu te devavara prasīda, 
vijn ̃ātum icchām bhavantam 
ādyaṁ, na hi prajānām ava pravṛttim (31)  
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 Vous, en cette forme terrifiante ! dites moi, qui vous êtes ?  O divinité, le meilleurs !  
Soyez content je vous prie.  O forme l’originale !  Je voudrais bien vous connaître (qui vous êtes 
et qu’est ce que vous voulez faire), car je n’arrive pas à comprendre vos travaux.  Là le 
yogeshveur Seigneur Krishne explique - 
 
 
śrībhagavān uvāca 
kālo’smi lokaks ̣ayakṛi pravrddho 
lokān samā artum tha pravṛttah, 
rte’pi tvāṁ na bhaviṣyanti sarve 
ve’vasthitāḥ pratyanīkeṣu yodhāḥ (32)  
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 Arjun ! Je signifie la fin absolue de tout l’univers et je me présente actuellement pour 
mettre fin à tous ces mondes.  Bien que tu ne les tues pas, tous ces guerriers dans l’armées de 
l’autre côtés il ne vivront plus. 
 



tasmāt tvam uttis ̣ṭha yaśo labhasva 
jitvā śatrūn bhunkṣva rājyaṁ 
samṛddham, 
mayai’vai’te nihatāḥ pūrvam eva 
nimittam̄traṁ bhava sauvasācin (33)  

VÒ_mŒd_woŒmÓR> `em{ c^Òd  
oOÀdm eÃyZ≤ ^wL≤>˙d am¡`ß g_•’_≤$& 
_`°d°V{ oZhVm: [yd_{d 
 oZo_Œm_mÃß ^d gÏ`gmoMZ≤$&&33$&& 

 
 
 
 En faites ! Arjun ! tiens-toi pour la guerre et gagne la gloire.  Sois victorieux, reste au 
comforts royales.  Tous ces guerriers ils ont étés déjà tués par moi !  Maintenant, tu n’est qu’un 
instrument. 
 
 Seigneur Krishne a dit plusieurs fois que l'Etre Supreme ne s'occupe de rien - il ne fait 
rien lui même, il ne fait pas travailler les autres non plus; il ne s'occupe de rien pour personne.  
C'est parsuite d'être égaré qu'on dit "L'Etre Supreme est responsable de ça".  Mais ici Seigneur 
Krishne affirme "Arjun ! Le responsable unique, c'est moi.  Je les ai déjà tué.  Tu n'a qu'à faire 
l'action et gagner la gloire.  C'est parce que  ^lks dsoy HkxrUg fgr ykxh*  Arjun se trouvait déjà à 
certain niveau ou l'Etre Supreme s'appare lui-même.  Arjun signifie l'attachement.  Pour un 
affectueux, l'Etre Supreme est toujours là comme l'acteur et le responsable. 

 
 Ici dans le Gita, on parle pour la troisième fois de la richesse royale.  Au début, Arjun ne 
voulait pas se battre.  Il avait dit que "pleine de la richesse, le reigne pour toujours, beaucoup 
d'argent, maîtriser la divinité et reigner sur tout les divinités, je ne vois pas de solution qui 
donnera fin à toute la tristese en me rendant calme.  Si on resterait toujours dénoué de la paix, à 
quoi ça sert alors, on ne  le veut pas.  Le Yogeshveur a dit, "Si tu perdras dans cette guerre, tu 
gagnera la divinité et si tu gagneras la victoire, tu arriveras au niveau le plus Superieur."  Mais ici, 
dans l'onzième chapitre, il dit  "ces ennemies sont déjà mis en mort par moi. Tu n'est qu'un 
instrument.  Là tu vas gagner la victoire, la gloire et tu te réjouira".   Mais c'est ce qui terrifie Arjun 
et il ne voit par la fin de la tristesse.  Est-ce que Seigneur Krishne va lui apporter aussi la même 
royaume?  Non ! La richesse vrai c'est la fin des défauts et la réunion avec l'Etre Supreme.  C'est 
la richesse permanente qui ne se met jamais à la fin.  C'est le résultat de Rajyog. 
 
 
droṇaṁ ca bhīs ̣maṁ ca 
jayadrathaṁ ca karṇaṁ tathā’ 
nyān api yodhavīrān, 
mayā hatāṁs tvaṁ jahi mā 
vyathiṣṭhā, yudhyasva jetāsi 
raṇe sapatnān (34)  
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 Drone, Bhishm, Jaidreuth, Keurn et les autres guerriers qui ont été déjà mis au mort, tu 
dois les tuer.  N’aies pas peur !  Tu gagnera certemment la victoire; donc, battes-toi. 
 
 Ici aussi le Yogeshveur dit "Ils sont tous tués par moi.  Tu dois tuer ces morts".  Il a 
éclairé "Moi je suis l'acteur".  Mais dans les vers 13,14 et 15 du onzième chapitre, il avait dit - 
"L'Etre Supreme n'est responsable de rien.  Dans le dixième chapitre, il dénombre cinq 
responsables pour tous les actions, les biens et même les manières - le concept, l'acteur, l'action, 
l'effort et la divinité.  Ceux qui pensent "l'acteur c'est lEtre Supreme" ils sont ignorants, ils ne 
savent pas la verité.  L'Etre Supreme ne s'occupe pas de rien.  Pourquoi alors cette contradicltion 
? 
 



 En faite, il y a une différence: la nature et l'Etre Supreme ne sont pas les mêmes.  
Jusqu'à la dominance de naturel, on se trouve encouragé par l'illusion (= maya), mais lorsque le 
méditateur s'élève à un niveau plus haut, la divinité penetre la vénération- Là le bon enseigneur 
nous conduit en restant dans nos intèrieurs.  Cet Etre Supreme actif dans l'âme d'un affectueux, 
nous conduit à nos chemin. 

 
 Mon notable Seigneur disait - "Frânchement, la méditation vrai ne commence pas avant 
le réalisation de l'Etre Supreme à nos intèrieurs.  Puis tout ce que le méditateur achève, c'est 
grâce à l'Etre Supreme.  Le méditateur n'a que à sivre les indicatifs.  La réussite de méditateur, 
c'est le cadeau de l'Etre Supreme.  Pour un méditateur à tel niveau, l'Etre Supreme  lui montre la 
vérité et il lui conduit à sa forme divin absolue.  Ici Seigneur Krishne dit "tu dois tuer ces 
ennemies que j'ai déjà mis en mort.  Tu gagnera certe la victoire, car je suis là." 
 
 
 
saṁjaya uvāca 
etac chrutvā vacanaṁ keśavasya 
kṛtān ̃jalir vepamānaḥ kirīṭī, 
namaskṛtvā bhūya evā’ha 
krṣn ̣aṁ sagadgadaṁ 
bhītabhītaḥ praṇamya (35)  
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 Sanjay dit - Après avoir écouté ces mots de Seigneur Krishne, Arjun qui frissonait de 
peur, dit en vénèrant avec la joie - 
 
 
arjuna uvaca 
sthāne hṛs ̣īkeśa tava prakīrtyā 
jagat prahrṣyaty anurajyate ca, 
rakṣaṁsi bhītāni diśo dravanti 
sarve namasyanti ca siddhasamghāh (36)  
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 O Hrishikesh, l’omniprésent !  C’est bien que tout le monde se sent heureux par votre 
gloire et on gagne l’affection.  Les diables terrifiés de vous, ils se sauvent et les saints vous 
saluent en tenant compte à votre gloire. 
 
 
kasmāc ca te na nameran mahātman 
garīyase brahmaṇo’py ādikartre, 
ananta deveśa jagannivāsa 
tvam akṣaraṁ sad asat tatparṁ yat (37)  
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 O Saint !  Vous qui êtes l’origine de Breuhma, et le plus grand; personne peut rester sans 
vous vénérer, car O éternel ! O divinité ! O Jeugnnivas ! Ces vous! Vous êtes le plus supérieur de 
la réalité, de l'immortel, donc vous êtes l’indestructible. Arjun a vu la forme indestructible.  On 
n’y arrive pas seulement avec le savoir.  Cette vue, c’est l’expérience d’intérieur de Arjun.  Il dit 
en vénèrant. 
 
 
tvam ādidevaḥ puruṣaḥ purān ̣as 
tvam asya viśvasya paraṁ nidhānam, 
vettā’si vedyaṁ ca paraṁ ca dhāma 
tvayā tataṁ viśvam anantarūpa (38)  
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 Vous êtes la divinité l’originale et véritable.  Vous êtes le soutien du monde et le savant; 
le digne de savoir et le suprême.  O l’éternel!  Vous êtes l’omniprésent dans ce monde.  Vous 
êtes partout. 
 
 
vāyur yamo’gnir varuṇah 
śaśāṅkaḥ, prajāpatis tvaṁ 
prapitāmahaś ca, 
namo namas te’stu sahasrakr ̣tvaḥ 
punaś ca bhūyo’pi namo namas te (39)  
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 Vous représentez vous même le vent, le yeumraj (= le roi du mort), le feu , le veurun, le 
Breuhma - le patron de tous les terriers et le maître de Breuhma aussi.  Je vous vénères mille 
fois.  Je vous vénère encore et puis encore.  Arjun ne se sent pas content de sa vénération par 
suite de sa croissance exceptionnel et unique.  Il dit - 
 
 
namaḥ purastād atha pṛs ̣ṭhatas te 
namo’stu te sarvata eva sarva, 
anantaviryamitavikramas tvaṁ 
sarvaṁ samapnoṣi tato’si sarvaḥ (40)  
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 O capable de tous !  Je vous vénère devant et même à l’arrière de toutes directions.  Car 
O courageux ! vous engouffrez l’univers de toutes directions, donc vous êtes représenté partout 
et vous êtes l’omniprésent.  Après avoir vénéré comme ça, Arjun qui se trouve terrifié lui 
demande pardon pour ses fautes. 
 
 
sakhe ti matvā prasabhaṁ yad uktaṁ 
he kṛs ̣n ̣a he yādava he sakhe’ti, 
ajānatā mahimānaṁ tave’daṁ 
mayā pramādāt praṇayena va’pi (41)  
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 Je ne connaissais pas votre gloire; alors je vous ai appelé, comme mon ami, un copain et 
si je vous n’avez pas donné assez de respect par suite de l’amitié ou en plaisantant, pardonnez 
moi s'il vous plaît, et puis - 
 
 
yac cā vahāsāratham asatkrto si 
vihāraśayyāsanabhojanesu, 
eko’thavā’py acyuta tatsamakṣaṁ 
tat ksāmaye tvām aham aprameyam (42)  
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 O incontestable ! On s’est plaisanté en mangeant, dormant, s’occupant de nos 
routinières etcetera et si je vous avez insulté en me plaisantant, O glorieux unique ! je vous prie 
de m'excuser   Comment pardonner ? 
 
 
pitā si lokasya carācarasya 
tvam asya pūjyaś ca gurur garīyān, 
na tvatsamo’sty abhyadhikaḥ kuto’nyo, 
lokatraye’py apratimaprabhāva (43)  
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 Vous êtes le maître de tous l’univers, le plus grand de tous les enseigneurs et le plus 
vénérable de tous.  Vous avez la gloire unique, il n’existe personne comme vous; donc vous 
n’êtes pas un collègue car, quant au collègue, on est au même niveau. 
 
tasmāt praṇamya pranidhāya 
kāyaṁ, prasādaye tvām aham īśam īdyam, 
pite’va putrasya sakhe’va sakhyuḥ 
priyaḥ priyāyā’rhasi deva soḍhum (44)  
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 Vous êtes le maître de tous l’univers, donc je vous adresse mes salutations les plus 
dévouées.  Vousêtesdigne d’être vénérer et je vous prie d’être heureux.  O divinité ! Pardonnez 
mois s.v.p., comme un père qui pardonne ses enfants, un ami qui pardonne un autre, et le mari 
qui pardonne son épouse aimable, de la même façon vous êtes capable d’absorber tous mes 
défauts. 
 
 Ou est-ce qu'il s'est trompé ?  Il l'avait appellé Yadeuv, ami, Krishne, lorsqu'ils étaient 
tout seul et même au mnilieu des autres, lors de déjeuner où en dormant.  Est-ce que l'appeller 
Krishne, c'était ujn pèche ?  Il avait la peau foncée, comment pourrait on l'appeller claire ?  On 
l'appellait Yadeuv, car il était né dans la famille Yeudu.  On pourrait l'appeller ami, parce que 
Seigneur Krishne se tenait lui-même comme un ami.  Si on ne doit pas appeller Krishne et s'il 
(Arjun) demande pardon plusieurs fois pour lui appeller comme ça, qu'est ce qu'il faut ?  Quel 
nom faut il repeter ? 
 
 En fait, il faut suivre le conseil de Yogeshveur Seigneur Krishne.  Il avait dit " Arjun ! 
`Aum' C'est ce qui signifie le Breuhm.  Il faut que tu le repète en pensant à moi, car une fois se 
réunir avec cette divinità absolue, cette grande personalité a aussi le même caractère abstrait.  
Quand Arjun a pu connaître la gloire, il a aperçu que Seigneur Krishne n'a ni la peau claire ni 
foncée; qu'il n'est pas un Yadeuv; là il a reconnu que Seigneur Krishne est un grand saint à l'état 
de Breuhm (= l'éternité). 



 Dans le Gita entier, le Yogeshveur Seigneur Krishne a appuyé cinq fois à la repetition de "Aum" au 
lieu de repeter `Krishne- Krishne'. Les souciants trouvent souvent des excuses :  Il y en a qui pensent à la 
drite de repeter "Aum"; les autres qui ne pensents qu'au grands saints; ceux qui repètent non seulement 
`Krishne' mais qui y ajoutent aussi Radha et ses amies à l'intention de lui faire plaisir.  L'espèce humain est 
muni de foi, donc avoir ces sentiments, c'est normal.  Mais si vous êtes vraiment conscientieux, vous devez 
suivre son conseil.  Bien qu'il reste abstrait et qu'il ne se presente pas littéralement devant vous, là on a son 
conseil.  Il faut qu'on lui suive, si non, à quoi ç sert le Gita ?  Quand-même, celui qui s'occupe 
soigneusement de l'étude, il gagne bien le savoir et il connaît le yeugn, là il arrive à gagner l'état divin.  
Donc, il gait absolument l'étudier. 
 
 Quand on pense au `Prane-Apane', on ne repete pas `Krishne'.  La plupart de gens repètent le 
nom de `Radha' parsuite de ses sentiments.  Ces jours, lorsqu'on n'arrive pas à achever un travail on pense 
à dérouler des ressources.  Les gens pensent que c'est peut-être la même chose chez la divinité.  Alors, ils 
repètent le nom de Radha et il disent "Radhé-Radhé ! laissez nous rencontrer Krishne".  Mais vous savez 
quand Radha s'était éloigné elle-même de Seigneur Krishne, elle n'a pas pu retrouver Seigneur Krishne.  
Comment est-ce qu'elle arrivera à vous aider pour le rencontre.  En fait il faut suivre uniquement Seigneur 
Krishne et repeter "Aum".  Néanmoins, ce qui est vrai c'est que Radha c'est une modèle à suivre.  On doit 
penser à Seigneur Krishne comme elle faisait. 
 
 Arjun disait `Krishne'.  Krishne c'était le nom bien connu.  Il y avait d'autres nom aussi, comme par 
exemple `Gopal' mais la plupart des méditateurs repètent le nom de ses enseigneurs parsuite de ses 
sensibilités.  Mais une fois réalisé, tous les grandes personalités ont le même caractère abstrait.  Plusieurs 
disciples posent la question - "O Enseigneur ! Quand on pense à vous, pourquoi est-ce qu'on doit repeter 
"Aum" ?  Pourquoi pas le nom d'enseigneur ou `Krishne' ?  Ici, le Yogeshveur a bien eclairé 
qu'une fois réalisé l'abstrait, un grand savant a la forme ou il se retrouve. `Krishn' était un mot d'exclamation 
et pas un nom à repeter. 
 
 Arjun lui a demandé pardon pour tous ces fautes et il prie au yogeshveur Seigneur Krishne de 
revenir dans sa forme normale.   Seigneur Krishne a accepté et il est devenu douce comme avant et il a 
pardonné.  Arjun prie - 
 
 
adṛṣṭapūrvam hr ̣ṣitosmi drṣṭvā 
bhayena ca pravyathitaṁ mano me, 
tad eva me darśaya deva rūpaṁ 
prasīda deveśa jagannivāsa (45)  
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 Jusqu’à l’instant Seigneur Krishne présentait sa forme universelle à Arjun, donc Arjun 
disait qu’en voyant pour la première fois cette forme unique, il était très ravi mais en même temps 
il se trouve terrifié parsuite de l’immensité de sa forme.  Avant il lui prenait comme son copain, il 
se considerait un expert de tire à l’arc, maintenant en prenant conscience à la gloire divin il se 
sent terrifié.  Dans le chapitre précédent, Arjun se considerait un savant après avoir entendu 
l’influence de la divinité.  Un savant n’a-t-il pas de peur ?  C’est l’effet unique de la réalisation de 
vérité.  Bien qu’on écoute et qu’on comprenne tous, rien n’est égale à cette vue réelle. 
 
  Il dit - je suis très heureux de voir votre forme unique qu’on n’avait jamais vue avant.  De 
toute façon j’ai aussi peur.  En fait !  O divinité, soyez heureux, s.v.p. - O Supérieur de toute les 
formes divines !  O jeugennivas (=l’omniprésent).  Montrez moi votre forme comme avant.  Quelle 
forme ? 
 
kirīṭinaṁ gadinam cakrahastam 
icchāmi tvāṁ draṣṭum ahaṁ tathai’va, 
tenai’va rūpeṇa caturbhujena 
sahasrabāho bhava viśvamūrte (46)  
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 Je voudrais vous voir en votre forme douce comme en avant - le couronne sur la tête, le 
gada et le cheukre à la main.  Alors O forme universelle : O porteur de millier d’armes !  revenez 
s'il vous plaît, dans votre forme de “quatre armes” (= douce).  Maintenant qu’est ce cette forme 
de quatre armes ? 
 
 
śrībhagavān uvāca 
mayā prasannena tavā’rjuna’daṁ 
rūpaṁ paraṁ darśitam ātmayogāt, 
tejomayaṁ viśvam anantam ādyaṁ, 
yan me tvadanyena na ḍr ̣s ̣tapūravam (47) 
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 En écoutant la prière d’Arjun, Seigneur Krishne dit - Arjun ! Par suite de la pitié, j’avais 
exercé l’influence de yog pour te montrer ma forme universelle très glorieuse - la forme la plus 
originale et l’éternel que personne n’a vu sauf toi. 
 
 
na vedayajñādhyayanair na 
dānair, na ca kriyābhir na tapobhir ugraih ̣, 
evaṁrūpaḥ śakya ahaṁ nṛloke 
draṣṭuṁ tvadanyena kurupravīra (48)  
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 Arjun !  Dans ce monde, je ne peut pas être observé dans cette forme universelle, ni par 
les védes, ni les yeugns, ni l’éducation, ni les faites, ni la méditation forte; personne ne m’a vu 
sauf toi.  Alors, si la vue divine ce n’est que pour Arjun, à quoi ça sert le Gita !  Mais Seigneur 
Krishne avait dit avant, que si quelqu’un se confie entièrement à moi et il ne se laisse pas 
prendre par les désirs, le peur, la colère, il peut arriver à réaliser la divinité parsuite de savoir en 
méditation.  Ici il dit que cette vue n’est que pour toi.  Arjun c’est qui ?  Est ce bien la forme 
physique ?  Non, Arjun n’est que l’affection.  Celui qui n’a pas d’affection, il ne peut jamais le 
sentir.  L’affection c’est se concentrer tout entière à la divinité et s’y attacher uniquement. La 
réalisation ce n’est que pour un affectueux. 
 
mā te uyathā mā ca vimūḍhāb- 
hāvo, dṛs ̣ṭvā rūpaṁ ghoram īdṛṅ mame’dam, 
vyapetabhīḥ pitamanah punas 
tvaṁ, tad eva me rūpam idaṁ prapaśya (49)  
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 N’ais pas peur en voyant ma forme immense et ne fais pas de bêtise de me quitter par 
suite de terreur.  Maintenant détendes toi et regard encore ma forme “Chaturbhuj” (= douce) avec 
tout l’amitié. 
Sanjay dit - 
 
saṁjaya uvāca 
ity arjunam vāsudevas tatho’ktvā 
svakaṁ rūpaṁ darśayām āsa bhūyaḥ, 
āśvāsayām āsa ca bhītam enaṁ 
bhūtvā punaḥ saumyavapur mahātmā (50)  
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 En le disant, Vasudev, l’omniprésent, lui a montré cette forme puis le saint Krishn a 
joyeusement pacifié Arjun, qui était tout terrifié.  Arjun dit - 
 
 
arjuna uvāca 
dṛs ̣ṭve’daṁ mānuṣaṁ rūpaṁ 
tava saumyaṁ janārdana, 
idānīm asmi saṁvṛttah ̣ 
sacetāḥ prakṛtiṁ gataḥ (51)  
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 O jeunardeun !  Maintenant je me trouve calme, en voyant votre forme humain paisible.  
Arjun avait dit "O Seigneur ! Maintenant montrez moi, s'il vous plaît, la même forme cheuturbhuj"  
Le Yogeshveur la lui montre.  Quand ARjun l'a vu, qu'est ce qu'il aperçoit ?  La forme humain.   
Alors, une fois gagné le but (= la divinité), les grands savants s'appellent les `cheuturbhujs' et les 
`aneuntebhujs'.  Le savant de deux armes reste près de l'affectueux, mais si quelqu'un lui pense de 
quelquepar, ce grand savant lui montre aussi le bon chemin (= lui conseil).  Les armes signifient le travail.  
Ils font les travaux à l'intèrieur et même à l'extèrieur - c'est ce qu'on appelle la forme `chaturbhuj' 
(littèralement = de quatre armes) de Dieu.  Les impléments à la main - la conque, le cheukre, le geuda et le 
peudme, signifient la déclaration du but, le develloppent de la méditation, le contrôle des facultés et le bon 
capabilité de trravailler soigneusement.  C'est à cause de ça que bien Seigneur Krishne s'est apparu dans la 
forme cheuturbhuj, Arjun ne  lui vit que comme un humain de deux armes. `Cheuturbhuj' c'est l'attribut des 
grands savants pour la façon particulière de travailler et non le nom de Seigneur Krishne portant quatre 
armes. 
 
śrībhagavān uvāca 
sudurdarśam idaṁ rūpaṁ 
dṛs ̣ṭvān asi yan mama, 
devā apy asya rūpasya 
nityam̈ darśanakāṅkṣin ̣aḥ (52)  
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 Le grand saint Seigneur Krishne dit - Arjun ! C’est très difficile à voir ma forme, celle que 
t’a vu; même les espèces divins en ont toujours envie.  En fait, tout le monde ne peut pas 
reconnaître un saint. 
 
 
nā haṁ vedair na tapasā 
na dānena na ce’jyayā, 
śakya evaṁvidho draṣṭuṁ 
dṛs ̣ṭavān asi māṁ yathā (53)  
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 On ne peut pas voir cette forme comme t’a vue, ni par les védes, ni la méditation, ni la 
charité ni les faites de yeugn.  Est ce qu’il y a alors, un moyen de vous sentir ?  Ce saint dit, il n’y 
a qu’une solution - 
 
 
 
 



bhaktyā tv ananyayā śakya 
aham evaṁvidho’rjuna, 
jn ̃ātuṁ draṣṭuṁ ca tattvena 
praveṣṭuṁ ca paraṁtapa (54)  

^H$À`m ÀdZ›``m e∑` Ah_{dßodYm{@Ow©Z$& 
kmVwß –ÓQw>ß M VŒd{Z ‡d{ÓQw>ß M [aßV[$&&54$&& 

 
 
 
 O Arjun ! le méditateur le meilleur !  En se confiant uniquement à moi, on peut me voir en 
réalité par suite de la foi unique:  on arrive à comprendre bien le concept et on me réalise.  Alors ! 
Le seul moyen de lui reconnaître c’est la dévotion absolue.  A la fin le savoir aussi, ça donne lieu 
à la foi comme on vient d' expliquer dans le septième chapitre.  Arjun c’est l’état unique, c’est un 
échellon.  Arjun signifie l’affection.  Le yogeshveur Seigneur Krishne conclu - 
 
 
matkarmakṛn matparamo 
madbhaktaḥ saṅgavarjitaḥ, 
nirvairaḥ sarvabhūteṣu 
yaḥ sa mām eti pāṇḍava (55)  
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 O Arjun !  Celui qui s’occupe de devoir délainé par moi, - les faites de yeugn - en me 
confiant tous; ce qui est mon disciple unique - mais on ne peut pas faire le devoir si on n’a pas 
une bonne compagnie.  Alors ! Celui qui s’éloigne de mauvaise compagnie et qui n’a aucun 
sentiment d'haine, lui il me réalise.  Alors, est ce qu’Arjun a participer, à la guerre ?  S’il l’aurait 
fait il ne devrait pas réaliser la divinité.  En fait, dans le Gita, il n’y a aucune verse ou on parle du 
bataille de l’extérieur.  Celui qui s’occupe soigneusement de devoir et les faites de yeugn, celui 
qui reste éloigné de compagnie mondain, à quoi se battre ?  Si il n’y a personne devant vous, 
contre qui vous allez vous battre ?  Celui qui n’a aucun sentiment d’ennemie envers les vivants et 
qui ne pense même pas à faire du mal à personne, lui il me réalise.  Alors, Est ce Arjun a 
participé à la guerre ?  Jamais. 
 
 Lorsqu’on s’occupe de la méditation unique, en s’éloignant des défauts de la société et 
quand on s’occupe des faites de yeugn là on rencontre des obstacles comme l’attachement et la 
jalousie, le désir et la colère etcetera.  La guerre c’est de les maîtriser tous. 

 
LE RESUME 

 
 Au début de ce chapitre, Arjun dit - O Seigneur !  J’ai entendu vos caractères  en détails 
et ceci a mis mes doutes à la fin; ça a donné fin à l’ignorance mais comme vous dites que vous 
vous trouvez partout, je voudrais bien voir cette réalité.  Si c’est possible, montrez moi, s’il vous 
plaît cette forme omniprésente.  Arjun était le copain le plus proche, le disciple unique, donc 
Seigneur Krishne, sans aucune opposition, lui a montré tout de suite : Regarde tous les grands 
saints et d’autres saints de jours anciens ainsi que Breuhma et Vishnu; tout ce à mon intérieur.   
Comme ça le yogeshveur Seigneur Krishne continuait à montrer pour quelques instants, mais 
Arjun n’a pu rien voir.  Bien que tous les caractères se trouvaient dans Seigneur Krishne, Arjun 
ne le voit que comme un individu normal.  Puis  d’un coup, Seigneur Krishne s’est arrêté et il dit  - 
Arjun ! Tu ne pourras pas me voir avec ces yeux.  Tu ne pourras pas me comprendre avec ton 
intellect ordinaire.  Tiens ! maintenant je te donne le regard divin ce qui te permettrait  de me voir.  
Le Seigneur était là tout en face.  Arjun a vraiment vu.  Après avoir regardé il commença à 
demander pardon pour ces fautes, mais ces derniers n’étaient vraiment pas les fautes.  Par 
exemple “O Seigneur ! parfois je vous ai appelé Krishn, Yadeuv, ou en ami.  Pardonnez moi s’il 
vous plaît.  Seigneur Krishne l’ a pardonné.  Il (Seigneur Krishne) est revenu dans sa forme 
douce pour lui mettre à l’aise. 



 

 En fait ! l’appeler Krishn, n’était pas une faute.  Il (Seigneur Krishne) avait la peau foncé, 
comment est ce qu’on pourrait l’ appellait claire.  Il était né dans la famille d Yadeuv.  Il se tenait 
comme un copain.  En fait, au début, chaque méditateur prend un savant comme ça.  Quelques 
uns l’appellent par ses formes ou leur apparences.  Il y en a qui l’appellent selon ses caractères; 
puis encore d’autres qui le tiennent comme soi-même; ils ne le comprennent pas.  Quand Arjun a 
pu comprendre son état incroyable, il a pris conscience que Seigneur Krishne n’est ni un individu 
avec la peau foncée ni claire, ni un groupe particulier, ni collègue de personne.  Il est unique.  
Comment alors, pourrait il être un collègue.  Il est tout à fait incroyable.  S’il laisse quelqu’un se 
connaître, lui seul, il arrive à le comprendre.  En fait, Arjun demande pardon pour ces fautes au 
début. 

 

 Comment pourrait -on  penser, si on ne doit pas l’appeler par son nom.  Il faut faire 
comme le yogeshveur Seigneur Krishne avait dit - “suivre la régle”.  C’est "AUM” le significatif de 
Breuhm l'éternel. L’immortalité, c’est le synonyme du Breuhm.  L’omniprésent c’est moi et c’est le 
base de “l’Aum”.  Il faut le répéter en pensant à moi.  Penser à sa forme et répéter 
“Aum”. 

 

 Arjun voulait voir la forme “chaturbhuj” (= douce).  Seigneur Krishne  parait dans sa forme 
douce.  Arjun dit - Mon Seigneur ! Je me trouve satisfait en voyant votre forme humaine douce.  
Arjun voulait voir la forme chaturbhuj (= la forme douce de quatre armes) et il (Seigneur Krishne) 
lui a montré la forme humaine. En fait un vrai yogi, il reste physiquement dans le monde:  
apparemment il travail avec deux mains en même temps, qu’il prend conscient à 
l’encouragement des méditateurs.  Les mains signifient ses travaux. 

 
 Seigneur Krishne dit - Arjun personne sauf toi n’as jamais vu cette forme et personne ne 
la verra dans l’avenir.  A quoi ça sert, le Gita, alors ?  Le yogeshveur dit - il y a une solution : Mon 
disciple unique qui ne pense qu’à moi, lui il arrive à me voir (comme toi), me comprendre bien et 
me réaliser.  En fait, Arjun était un disciple unique.  L’aspect important de la dévotion c’est 
l’affection - l’affection envers le Seigneur.  Personne ne le réalisera sans affection et personne ne 
réalisera dans l’avenir.  Bien qu’on fasse plusieurs yeugns, la méditation ou la charité, on n’y 
arrivera jamais sans affection.  Donc, l’affection envers le Seigneur ou bien la dévotion unique, 
c’est tout à fait essentiel. 

 

 Seigneur Krishne dit à la fin - Arjun ! fais les travaux ordonnes par moi, comme mon 
disciple unique, en te rendant à moi mais sans te mêlant dans le monde.  On ne peut pas faire le 
devoir si on se laisse influencer par le monde.  Donc l’association mondaine c’est un obstacle ici.  
Celui qui ne pense pas àl'hospitilité, lui seul, il arrive à me réaliser.  S’il n’y a pas d’associé, s’il 
n’existe personne sauf soi-même et on ne garde aucun controverse, à quoi se battre ?  A 
l’extérieur, il y a plusieurs guerres dans le monde, mais personne n’est victorieux -  les gagneurs  
non plus.  La vraie victoire , c’est réaliser le Suprême après avoir donne fin au monde - ce qui est 
l’ennemie - sans s’y associer.  Là il n’y a pas de perte. 

 

 Dans ce chapitre, Seigneur Krishne a donné, tout d’abord la capacité divine à Arjun, puis 
il lui a montré sa forme universelle. 

 

 <.rRlfnfr Jhsen~Hkxonxhrklwifu’kRlq czEgkfo|k;ka ;ksx”kkLrzs JhH•$’.kktqZu laokns  
*fo”o#Ikn”kZu;ksxks ^ ukeSdkn”kks·/;k;% A 11A 

 

 Et voilà la fin de l'onzième chapitre appellè "Le yog pour la vue de l'univers" qui fait une 



partie de la conversation entre le Seigneur Krishne et Arjun dans le Shrimeud Bhagveud Gita et 
qui se concerne de Breuhmvidya (le savoir divin) et le yog. 
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!! Heuri Om Teutseut !! 
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